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"Q U 0 T 1 D 1 E N POLITIQUE ET FINANCIER ou S 01 R 
l ~-= 
~ h1st·1· · · l• 1 1tes germano-sovietiques 

Etat-major allemand 
'résolu de détruire 

larmée rouge 
l, ligne Staline a été 

l)ercéa le 4 juillet 

~ri· 
, i~~~ 9. AA.- Notre correipeu.iant 

~
..._1 r._c · "''=• 16 .• Si iq11 iours de ltalailles rer111an•· 

~ie9 ~· et 1ur hase des données re· 
~ 'llda ••t dans les cercles ailitaires 
~t, 1111 ~u'au cours d'ua veyare au 

~. \i1lan général peut déjà être 

lag S 
~~tte hiets sont (bien équipés 

Quatre ministres sont arrivés 

ce matin d'Ankara 
--=~ 

Qéclarations de N1. 
H. Menemecioglu 

Le ministre de11 Affaires étrangères, M. 
Sükrü Saracoglu, celui des Finance~, M. 
Fuad Agrali, celui da la Santé Publique, 
M. Hulû!Ï Alata~, et le ministre de la 
ju!tice, M. Hasan Menemeacioilu, sont 
arrivés en notre ville par l'Express de 
ce matin. Sauf celui des Finance5, qui a 
quitté le train à la station de Bostanc11 

pour se rendre à sa villa, les autres rni· 
nistres ont été reçus en rare •e Hay. 
darpa_,a par le vali et président de la 
Municipalité. 

Le ministre àe la Jostice a déclaré à 
un collaborateur du <Son Pesta>: 

- Je viens à htanbul p•ur y preutire 
un peu de repos. Je profiterai tout~fois 
de mon séjour ici pour v:siter les divers 
départements indiciaires et me livrer à 
quelques constatations à cet égard. tt~t ~~"" t~erre qui offre an aspect t.ut 

c' l'i~ ~ta ta rien de cernmun avec les 
o• -..i \,, eff lltérieures. f · 

tr- '~ tt ampleur tout ce qai avait été ait ius-
•" ~ ''"~ • Pour la preaière fois l'ar· , .. 

e \t~ll ~111l~de se voit oblii-ée d'affre11· qu ici. 
~. ~ ••e UQ enne•i excellemment Les ob jectifS du maréchal 

;, l~1'tt. tte puissance s'est préparée à 
cc ~"' -. ~enée par cie nouvelle• mé- Brautchisch 
~· l 4.'-t.ti e~le possède, en oatre, des u11i· Les cercles militaires allemands ent 

1 i~1 
t. 1 ~·tees. une confiance absolue dans l'issue de la '" "•t '-"1

e11r1 peints Ille Yae, l'araée rea• 
~el -_ .. ~~I · l d I guerre. D'une part, à'importante1 '"I 4ir 1~ e a 'armée allemaa e et el e fcnces soviéti'4ues furent immobilisées 

L'armistice en Syrie 
On précise, à Vichy, 

été impessible d'y 
des renforts 

qu'il avait 
envoyer 

Vichy, 9. A A. - On communique 
de source autorisée : 

Depuis un mois, n•s forces tlu Le. 
oant t.•atiennent · des cemllats très 
viol• 11& en vue de démontrer la oo· 
lonté tle la France de défendre les 
territoires pltlcés sous sa protection. 
Malgré tous ses efforts, le gouoerne· 
ment franç•is n'est pas paroena à en­
voyer ces troupes des renferls su// i­
sants pour leur permettre de continuer 
ta lutte. Désireux d'éviter une effusion 
de aang ultérieure ou cours de ces 
combats 'l•Î deoien11• 1t de jour en 
jour plus inégaax et d'atténuer les 
seu//rances que la guerre caasft 11ux 
11euples de Syrie et da Liban, le 
gouoernement • décidé 'e donner 
•a 6énéral Dentz, qai • sauvé l'hon· 
neur tle ses armes, les pleins pen· 
ooirs poar demander la ce;sation 
imméJiate des hostilités. Uue démar. 
che a été faite dans c11 llut par l'~n­
lrt!mise du consul 6inéral tl•~ Etals· 
Unis è Begroath. 

Les derniers combats ''1' let~·~· tiq même esprit révolntien· sur les fronts de Bessarabie et de Lem­o;f .. 1 l'e l'•int le plus surprenant dans berg; d'autre part, l'offea~ive allemande 
!'~~h~ec ~e c'est que le sol.lat rasse se se développe vers les centres vitaux tle Vichy, 9. A. A. - Communiqué fran· 
"'~.llité dourage et mentre beaucoup l'industrie soviétique, à saveir Léningrad çais en date du 9 juillet : 
'-tt·'"l'11d •ns la .!éf ense. Or, la r11erre et Moscou. Déjà dans cette dernière ré· Les forces anglai,e9 ont intensifié leur 

~et•ti, e avait fait creire à une •é· rien, la ligne Staline fut percée depais activité, durant les dernières 24 heures, 
O~r 11

, rapide tle l'araée soviétiqae. le 4 juillet. Maintenant, les treupes al· dans les secteurs de la côte et du désert 
quoi les Allemands nnt-ils lemandes s'efforcent de réaliser an g-rand de Syrie. 

4 1 mouvement tournant •ans la zene èe A la •aite Je la pression àe1 troa· 
\ 1,• f'c a supéritrité ? Smelensk, moa~ement dont .le. so~eès est 11es aastraliennes et de la rupture 
l 'r111~eur1 qui facilitent los epératiens proche. Lei element.• m•t•n!e• ~ avant· •e notre front, 1111r ces troape 1, sar 

~ ....._ L• •llernande sent le5 suivants : rar:ie se trouvent a 408 k1lometres de • . f . ". 
'11 e11: ê • M01cou. Dans le secteur de Léninrrad, la 11lusie~rs points, ~~s orcet qtn e-

~
ille~Qa•nd"s~~eÏ:: df::::ec::~!: u:l; situation n'est pas aussi alaire. Ici, les opé· fendaient les posilions sar le Nahr 

....._ rations d'enveloppement se poarsoivent et Damoar ont tlû ltre retirées hier 
til'•t~ •uiaérioritê olttenoe do fait dan1 trois tlirections: Minsk, Riga et la nait en arrièrtt. Nos troa11es se re· 

t ''· qoe a été èéclenchée par Finlan•e. plient actaellemerat sar de noavelles 
'' ....._ l L'E~at·maior allemand, ayant pris les •1• ns 1 
~ • d l' · l d d · po.u ' 0 • '.90111 • Pessession par la Luftwaffe evants sur ennemi, a reso u e e· D l t J D · · · 
\.""4 Pal t l ans e sflc eur e 1ezire, nos lt: a, C• 1~ e1. et d'appareil.s. plus truire 'armée TOUfe. 
1 ~- " q .. 1 1 .1 colonnes mobiles se replient en com· 
S~,'1t0 •érien~e~ssure une evicaente Hécatombe d'avions rouges battant. 

~ 1•re (,'L .t•alcs alleaanlis sent de •erlin, 9. AA. - Saiuant les in· L'ultimatum du général Wilson 
S tcL •ricat · d' • • · 

\ ·-..... qllique. •en ou une superto· f•rm•tions reçu•r jasfu'ici, le 8 Londres, 10. A. A. - Selon des 
\ ~t l, •ituaf t l' . lt t juillet I' aoiation souiétiqae a perd a nouvelles oenant da Caire et dt! Jé-L' ~Ile l ton ac 1~ae reso an •

1 
d d 

~ 11 81 Ru11e1 s'étaient in•tallés 128 a11partti s ont 79 •u ceurs e rusal11m, le commanJ•nt en :chef des 
1.• tnes b t .. ' ·' le h•ncée1 tle Pelegne. c•m a s aeriens. forces britanniqaes en Palestine, le 
~~titi fdteur doainant qui denne Le 7 ju'illet, les Soviets avaient 6éni~al Wilson, s'a'Jressant par radio 
~ t.~ ~ta, d la sujtérierité c'est l'in· perdu 201 machines. an général Dentz, lai • Jéclaré que 
"-.. ""'• de l'Etal·majer et du I . S 1 les irDupes alliées ont péfaéfré dans 
~ ~ê~•n: ~ment soviétiques et la prise de a la les défenses extérieures de Beyrouth. 
~' •- t!'i i:~ssan?~ de la stra· Berlin, 9 AA. - L!s tro•p•s al· 
l&~;;''f1~tiq •ff1c1er1 ro~1es. Les a!· / ntles ont •ccupé la oille •e Il l'a sommé Je proclamer Beyrouth 

\,.,_ •<lent Uea se trouvaient trop 1010 ema . . oille oru.Y •rte et tl'ordonner aux trou· 
~~.!'r tl rea et d11n1 des réa-ions ha· Salle sur le front tle Finlande, de- pe1 tlifendant la oille de quitte· les 

" liiat e1 P•pulatiens hostiles. Lei fendue 11ar de 11uissantes ferti/ica· lieux afin d'éoiter toute elfasion "" 
~ Q, r>ti ,•ncea et les vaate1 espaces tiens. 
(\ 11,t 11~ Alleman•• en ce seas • $ang qai a•rait d11s c•nséqaences 
'1. ~. 1:11 Qtili1er cea circonstances la Bessarabil ICCUp8e "Jésagréables" pour la population 

l',t•a ••11veaeats •'encerc!e· par les Roumains cioile. 

l·,la Ylolen leriia, '· A.A.- Sou1 le commancle· -U-ne-•-ro_t_e-st-a-ti-on--de_l_a_F-ra_n_c_e_ 
\ ~~c, •li Ce des combats ment du réaéral Antoneaco, les trouµea ,. 
~ r'"ca e11aao•e tut ,1111 rapi•e alliées rermano·roumaines •nt avancé contre la destruction du St-Didier 

} lj~ ~olll En effet, en 16 joars, lesAl- tians ta i•.ur~ée liu 7 iail~et co~tr~ • les Viehy 
9

. A,i\~-=::,nce qoe l'ana· 
\,,, • 1il'le ~~rveaus i travers la lirne lirnes 1ov1étiq11es clu Dmester t~feneur b M 
"-' ,•u i •st~ace 41ni lei aarait acnés et ent fait reculer les troupes eoaem1es dans busatleur de France à W as iagton, · 

~tt ~t •
11
9

1
rleans.lci, la rraade àiffé- lies combats aeharnés iusqa'au delà de la Henry Haye, a remis au rooverne!Dent 

~ t , ' 1 f B b' •.Jé • l'U · S •ét" e a-er1'cai·n, avec prière de la transmet.t rl"I , ts co ont eo af aire à cles essara 1e cea e a nioa ov1 1qa · ... 
. A.

.t''°• .. t"batives et •u'ils dareAt En arrivant sor le cours inférieur do à 1' Angleterre, une note de protestation 
" e d , d · · l A t contre le bombardement et la destru::· t.._ Il Po' ux, '•i l'importance des Dniester, les troupes a g~nera n o- l d 

._~•ta e •nt de vua lie la vielence, nesco ont atteint les anciennes fron· tion dans le port d' An ta Y• 11 vape or 
a «?ours oat ciépaué en 1 tières. St-Didier. 

Les v1lontaires es,agnols à lerlin 

La carrière du général 
Munoz Grande 

La division "Bleue" 
Berne, 9. AA.- Selon le cttrreapon• 

daat à Berlin du <Neue Zuercber Zei· 
lung,> 16.000 volontaires esparnol1 se 
rent!ant aur le frent russe sont arriv~ à 
Berlin. Ils Hl'lt comaandés par le réné· 
rai Munoz Grande. 

* • • 
N. I}. L. R. - Le général Moaoz 

Grande a fait la plus grande partie de 
1a carrière, jusqu'au gra•e de comman• 
dant, au Maroc. An commencement do 
la guerre pour la lil.ération de l'Espagne, 
il commandait le corps d'armée formé 
par les brigades de Navarre. ll a eom• 
mandé, en général, des formations de la 
Milice qui se sont toujoura distinru6n 
par leur mordant. 

A la fin du mouvement national, la 
genéral Monoz Grande a été nommé ml• 
nistre d'Etat sans portefeuille pui1 1e­
crétaire général du Parti. Il a occupe ce 
poste jasqu'à l'année dernière puis il a 
assumé le commancleaeat du camp r~ 
tranché de Gibraltar. 

La division que com'.Dande actuelle­
ment le général Munoz Grande 
division < Bleue >. 

Les frontières du côté 
de l'Allemagne des 

nouveaux territoires 
italiens 

Un traité a été signé hier à Berlin -·-Berlin, '·A.A.- Un traité a été ai. 
gné hier, fixant les nouvelles frontières 
de l'Allemarne et de l'Italie, à la Hile 
de la disparition de la Youroslavie. La 
noovelle frontière suit l'ancienne froa• 
tière italo ·yoogoslave du point de foao• 
tion des frontières allemao•e, italieue 
et youroslave jusqu'à un peint sitaé •• 
S11d de Ziri. De là, elle s'étead jusqa' ... 
point de jonction des freatières alle­
mande, italienne et croate. 

Une commission rermaao·italienne a 
été constituée en vue de fixer la froa• 
tière de faç :>n liéfinitive. Elle cemmance· 
ra prochainem~nt ses travaux. 

Après 11 ratifisation du traité 
d'amitié turco-allemand 

Un banquet 6 l'amba1• 
sade de Turquie a 

Berlin 
Berlin, 9. A.A. - A l'eccaaion cle 

l'échange des instrLtments <ile ratificatia 
ùu pacte è'a.mitié turco·allemaad, r .... 
bauadeur de T11rquie à Berlin, M. Hlt­
rev Gereàe et Mme, eat ffert un d6· 
ieuner auquel ont partieipé le ae­
crétaire à la chancellerie du Reich, M. 
Meiuner le seus·secrétaire aux Affairea 
étraarèr~s M. W•isuk~r, M. CeYat 
Açilc11lia, secrétaire·géaéral adjoiat 
du ministère èes Aff aires étra11gèrea 
tare, M. Woermand et Mae, aiasi q ... 
l'ancien amlugsadeur d' Alleaagae à A" 
kara, M. Nadolny, le c1tmœ111dant mili 
taire d ' Berlin, géaêral Y8 11 Haassen, l 
ministre S::hwoerbel. E:i outre, d'autr 
personnali tés du ministère dei Affair 
étrangère!! allemand figaraient aassi pa 
ai les convives. 
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LA PRESSE TURUUF or CE" M Dl 
W!J V6I~ .. Nl~J ~~ T~S!!rj~~-tf~~-=l 

- -
Pourquoi la balance ras- Sachons ap11récier 
tera-t-elle en équilibre ? la valeur de netre 11aix 

M. Ahmet Emin Yalm•n o6· L'éditorialiste anonyme ie ce 
Hrt1e : jeurnal r•J111elle que l'entlant la 

~e r~d~cte_ur pelitique de l'Agence 1aerre ie l'lntlépentlance, il n'é· 
<>!1 a cerit, 11 y a quelques ieurs, cer· tait p•s an seul territeire en Eu· 
taine1 choses e11 ce qui noas concerne repe où les musalm11ns, et les 
et il est parvenu à la conclusion sui· Turcs en p•rliculier, panent se 
·note : « La Turquie est l'allié àe l' An· sentir en •icurité: 
•leterre et l'amie cle l' Allemarne. On 
ne sait pas de quel côté penchera la Les rancune1 de la ruerre générale ne 
NIHee >. s'étant pas encore calmées, ils 1 étaisnt 

Répontloas tout de suite au rédacteur exposés partout à tles vexatiens voire 
français : au dana-er d'être abattus par un~ !talle 

« .Elle ne pe•chera ai d'un côté, ni perdue . Comprenant ~u'il n'y avait pas 
de l'antre .•. Car le but de la pelititt\le pour eux, d'autre voie tie salut. Muaul· 
nati.onale turque n'e!t p.as de tleve•ir •~ns et Torc.s, chaque fei~ qu'ils le pou· 
an mstrumeat sans ame a la traine tle ~:11ent, prenaient le chemm de l' Anato· 
tel autr~ Etat et de réaliaer, de ce fait 1 h.t''. ou, plus uacttmtnt, ils se réfu· 
les •enhmuta eu les intérêts •'nh•i. r 1a1ent sur lts parties du territoire de 
C'est tle dtaeurer maitresse àe 1e1 pre• l' A.natolie ftuÎ se treuvaient entre let 
pres tle1ti11ées et èe tenir les itlateaux 111a1as des forces natiooales. 
de la balance en équililtre au point de Mais alors, les forces natienales étaient 
la paix. encore l.ien fai9les et ne do1r1inaient 

Nomltrewx sent, à l'étranger, ceux qui qu'une partie fort restreinte lie l'Anate· 
ne compren.ent pas le sens de notre lie. Ces maigres territoires étaient en­
politique. Il y en a même iusque •ans lourés de quatre eôtés par tle terri· 
notre pays. Ils esti•ent .. ue e'est ,our blea ennemis, décidés à auassiner le 
aoa• claese natarelle .. ue de préférer Turc et le musulman ; les forces natie· 
prendre parti pour tel ou tel pays, d'a· n~les avaient beaucoup de peine à se 
valer l'aaorce qu'il aou1 tend et il1 defendre contre cu ennemis. Mais èu 
cherchent à créer ainsi une faune atmos· moins, dans toute l'étendue .lu territoire 
phère. Or, la Turquie, à aucuae périetle soumis aux forcu nationales, turcs et 
àe ·~~ histeire, n'a été disposée à sacri· -_iu.sulmans étaient-ils tn J!tleine sécu· 
fier l 1déal lie l'lndépendaaee; elle a teu· ri.te. Leur honneur, leurs biens et leur 
iours suivi sa propre voie. Grâce à 500 vie même n'étaient plus menacés. 
~mi~istrati~n souve~aine, à son éaerrie c:ut en ces iours terriltles qu'un com· 
1népuasaltle,1l y a eu, a teutes les époques patriote, était parvenu à échapper à 
des rens soumis à la Turquie. Mais elle· rrand peine aux meurtriers qui le r • 
•ème ae s'est jamais trouvée en état tle cherchaient en Eurepe et à flfn:r 
sujétion. Quancl elle a rencontré un sert l' Anatolie. Le <Tasviri Éfkâr> ttui alor 
adYerae, elle a lutté avec cearare, elle était à lstanl.ul au prix des pires' dïf~: 
a 1armonté tlea tlifficultés incroyables. cuités, le défenseut Je plus réselu 

1 
1
1 

Et notamment lorsque, après une crise •tul d'ailleurs, de la cause natio~al e 
amère du point c:le vue de l'honneur et publia un article très YÎvant qai échappe~ 
de la clairvoyanoe de la nation, elle aux rigueurs tle la censure ' eù il dév • 
•'est jetée dans la lutte nationale, l'es- loppait l'idée suivante : •Hier )' Anatoll 
prit .d'i~~épenduc.e a pris u~e forae ~!ait. le 

1
pays des combattant;; auieur~ 

parheul1ere•ent vivante dans l es,rit tic d hui, c est le seul lieu de salut tl 
la !lation, s~ sensibilité dans les questions l ' Islam>. e 
oaho~ales 1 est accrue. ~c souvenir tic ces temps a été évo· 

Mats en •ime temps, surmontant tea· que en neus, avec teute la fraicheur de 
tes les tendances excessives et toute les l'épeque où nous les avon1 vécus à la 
ambitions de conqu!tt, la politique tle lecture tl'u_ne infonnatien annonçan't que 
la .Tu~quie a placé sur le mêae plan les les. ressortiss~nts soviétiques ttui se trou· 
ob1echfs de sa propre paix et de sa prepre va1ent en Grece se soat réforiés en Tur-
1~curité et lea idéaux lei plus pus tle quie. Antérieurement, au mement de 
l'laumaoité. l'exJ>lo1ion de la ruerre en Syrie, les 

ltahen1 et lee Allemands établis dans ce 
pays, désireux •l'échapper au camp de 
concentratien qui les ruettait à la suite 
de l'attaque anglaise, étaien: venus en 
tonte .hile en Turquie. 

• YenJ.~ah 
L'armistice en Syrie 

M. Hüsegin C•hiJ Y•lçin en· 
re1idr•nt l• tiemand• d'•rmis· 

• 

LA VIE LOCALE 
LA MUNICIPALITE tant par la section dramati .. ue tfde i 

Les cenflits entre la Munici11alité la section de comjtlie d.., Théatrt,-' 
et l'Evkaf la Ville sont petit,.s et fort exp_O~~d,i 

danrer tl'incen.!ie, le Vali et Prf(it~,t t~1 
L'Evkaf perçeit un droit 1ur les ter· tle la Municipalité, le Dr Lûtfi l-''; !.' 

rains .. ni sont transformés en champs avait ordonné de rechercher .les 111 t 'te b 
eultivés ou en propriétés 9âties ; la ctui puissent abriter cenvenable-'e ~' 'tj ... 
Municiitalité, elle perçoit un impôt sur mit:ux les deux treupes. Mai• 

00 l 'O ' 1 

les 9iens immeubles. Or, les .leux atl· trouvé aucun parmi les i111meu.,lt' -~ ~r 
aisistratiom1, étant propriétaires, elles tuellement ui,tant .. ui JilUiue être e j l 
sont soumises réciitroqueaent à ces deux lisé comme théâtre. Force sera ~011sef" '' 
centriltutions. Et elles refusent ou né· continuer à expleiter ceux qui ont d~ 
rlirent lie les payer. ju1qu'ici. ·1ttr" ~ 1 

De ce fait, la Munici.,alité a des mil- Seule111ent, la municipalité .~e• el, -,. t.1 
lio11s à recevoir de l'Evlcaf; et elle· ce .,.ue les mesures de prêcaotion 911 f,, 
même est tlébitrice de montants fort sa\lvegarde contre l'in:endie 1 ?J •11" 
impertants eovers cette atlministration. reofercées.Les plan• et devis d~s •.,1, 1 '~t 1 
D'eù conflit. !iens et des •odifications a rel• ~ ~f • 

La Municipaliti-, neus l'anns dit à a ce propes ont été dressés P11{;11 ft t-i 
c~tte ,.lace, a demantlé l'interventien du rection 9es services techni~ue~· ril '-' d 
ministère de l'lntérieur peur régler ces dit de àix mille livres a été 1nsc .i 1, If, 

différends qui durent depuis des années. bu.!get tle la municipalité. . ,cr. ~lfj 
Elle JtrOJt•Se .. u'un co111ité .l'arbitrage Les transfermations les plus •"t:e ~ t 
soit désirné par ce ainistère ; ses .léci- te1 devront être apportée• au ~I ~ 
sien!! seront sans appel, pour les deux Français dent les portes serenl 1 \" 
partie!!. et dont le plancher èevra être .!~f t~ ~ 

Dan' sa réitonse, le ministère invite cé par une ceuche en \téton . . "1~4 'I t1) 
la ceamiuion du service du Conten· d,.ux salles les installations ele' 't-
tieux municipsl, q ui avait ciéià examiné serent revisées et rea:iforcées. ~,~ 
ces questiens, à reviser ses déci!!ions Les mesurer prises l'année ~ 
antérieures. Dans le cas où il y en par la èirectien du Théâtre tle 1', 
aurait un certain nemltre qui seraient avaient eu peur résultat une pl~ ~ 
susceptiltl1s •'être appli~uées, avis tlevra 1 de affluence dans les deux salit.~, 
en être tlenné au ministère qui se mettra croissement des recettes rel•

11 
4 

à l'eeuvre .!ans ce but. aux années précédentes, ; élé de 0o 
A l'appui de ses reventlicatîen!! à mille livres environ. On espère ~ 

l'érard de la Municipalité, l'Evkaf cite aurmenter encore les recettes . 'et / 
'40.HO titres èe fentlations pieu!es ; il tle l'année ~ui vient. Des ser~•c 011 

fau.!ra les examiner et la co•aission cem· teltus spéciaux seront or1an1se5 e' 
posée de èélérués respectifs de la Mu· meot la nuit au çortir du théâtr;~ 
niciitalité et 4le l'Evkaf sera chargée •e de faciliter le retour chez euJC ,1irf 
ce travail. tateurs hat!.itant les diverses ~·,, 

Une fei1 le terrain ainsi déblayé, on la ville.Ainsi un grand band•C 'dt 
fera lt compte ees dettes respectives Dèse sur l' ac li vi té du Tbeâtre"'r' 
du deux administratieos et celles ~ui Ville et déceurare le public p• 
sera àéhitrice du montant le plus rros évité. .1,1e 
pllyera la soulte. On est en train de fixer ~ 111· 

La transformatien de nos le répertoire de la nouvelle s••~ 
deux théâtres I importanc~ c~?sidérable ser~·cel 

tout parhcuherement aux pie ti•"' 
Conaidérant ttue les •alles utilisées velles, de préférence aux tra.i0

' 

La comédie aux 
actes divers 

. . . . .9 tt 
LE CRIME DU •GARDEN BAR• - N as·tu pu boate, lui ••s·Je Il 

On H souvient 11u'il y a 11uelquea mois la frm· •au9 d., tel1 étata:I •il''lf 
me Mükerrem ayait été tuée, à c•op1 de revolver, - De 41uoi ta mêlea·tu t me rép•D /11 

G .J B tait· 1 au • ar .. en ar• de n~tro ville ,ar un récitii• lemment. Je fai1 ce 11ui m• P c 111 

• 1 t~ ~t v1ate, Sa im dit le M1ria (Bahriyeli). compte• à te rendre maiateDID · 
Le meurtrier vient de cem,1r1ître devaat le iea in1ulte1. "'•' I 

2ième triltuul dit d .. pénalité• lour•as. Voici - Daas ce cu lui di1·je, reDii•• cJté• 
comment il relate 11"1 antécédente •e a.n actt' : afin que aoa honneur ne 1oit pas •11

t• •' 
1 

N 1 
inot• JI 

- oua avioas on1tem's vécu enaemltle, Mü· Elle preféra de neuveaux 1r0
• dll 

k . A . . ·• i per al": errem et me1 . u ceura cle 001 relation•, qui aur mot telle une for1e . Alor1l 1 . 801' 
ont duré 11 aa1 , nou1 aven1 eu une enfant, la Et je ne sai• plu1 ce qui s'eet p••'"•e li' 
'etite Mültecccl, qui a maintenant 9 ana et ~ui L'oblireant Bt'im ut aecuié 5• 

t f T d ..... •' 
H uae en ant tlélicicuae. J'ai reconnu la prtite avec If' principal pévenu. ID 

11 
0 tl' 

qui eat régulièrement ÏD1crite à l'état•civil. cédait, à coupa .le revolver, à l'é:see é '' I 
M 

. pl•' 1 
ülcerrem prétendait 111'aimer lteaocou,. Or, à malheureu1e femme, il ae 1er•11 b r 4ll'} 

1 • *"c • ''J a 1u1te de ma condamnation ,our tlélit de cen· lie la porte du lt1r, pour emPe lt•ti-' 
treltuile, elle prit un fort mauvai1 chemin. j'ai fut d'entrer ou de 1ortir. Il ni• • 1er •d 

au 11u'elle avait commencé à fréqu,..nter les !tan faih et affirme être t1tal1"ment étr~P ••""el 
0\1 elle entretenait du relation1 èéplorahles. Je On entend euuite 11uelqur• t~ll' i:;1J1 il': 
la fia venir à la 'riHn, ua jeur èe vi1ite, et je ment la caiuière du bar, }-ieleo•· e"'t' 1 
1 • d • . .J 1 . • • • ) • OP tll flf 

UI pre lfUa1 •CS con1eils. Maia olle n'e11 fit que a v1chme avait tn!U te ' •e 
d • ' Il ·pë•• f•' 

Nous sommes aujourd'hui en prése•ce 
d'un monde qui est devenu fou. Qui 
l'est devenu le prtmier? A qai ineealte 
la responaaltilité cie cette folie fénérale? 
C'est là un aujet de discussioa à part. 
La Yérité indubitable c'est qu'une fran• 
Ù partie de l'lu1manité, sous prétexte de 
ùoits à l'existence, sème la merl ; sous 
prétexte de servir la civilisatien,elle àétruit 
aans pitié. tout ~e ~u.i a une valeur pour 
lea humams. S ad1omdre à cette eara· 
-wa11e de déments ce n'est rendre service 
ii persenne. Neas readons service à tous 
par contre, en demeurant à l'éeart d~ 
tumulte et ea tenant bien haut le flaa­
~au de la paix. 

aucuD CH et ,artit 1&n1 même y ré,•ndre. 
tice li• •énéral •entz • l'A N 

l 
• • n- otez que penclant raa détention je continuais 

es terme. ordur1er1 qu t e re 111 

ltunal. D'autres témoiraage1 •0
"

1 
"" ;-'

1 

Un jou, ceux q11i sont érarés .. ans 
les ténèbres discerneront l'éclataate lu· 
mière de ce flambeau et se dirigerent 
-wen lai. 

Noas ne nous cGntenterons pH tl'at· 
tendre ee mome_nt. Nous avons unaé 
•ne tâche ~Il matière .le paix et de sé· 
earité. N•us prefiterons de toutes les 
eccasions pour l'aceomplir et oou1 n­
rons receurs, lorsque le moment sera 
.,e09, à tHte• les possibilités q•i ueus 
eero11t offertea. 

Ceux "•i ent cru que la pelititJue 
turque varie suivaut les événements et 
qui estiaent ~ue la plateau lie )a 'a­
lance ten.! vers tel ou tel côté se sent 
toojous t re•11és ; les plateaux tlemeu· 
reront toujours ea équilil.re, car les ia. 
tér!h .le l'bu• .. ité que nous avons dR· 

trepris de servir l'exigent autant ~ae 
wos P'OJtres intérèts ; la balance deme11-
rera ea équilibre au point fixe àe la 
paix ,.t de la sécurité. 

• eterre écrit : • à pourvoir à tous 9e1 \ieaoin1 et 1e1 vi1itea à la 
On peut espérer ainsi deveir s'acbe- prison n'avaient , .. .l'autre ltut 11ue de me 500• 

Ve~ la lut~e étranre et 1 rèS rerrettable tirer de J'arrrnt. j'ai f'U ,our elle t1ute1 le1 Iton• 
~ui, depuis des semaines, se èéreulait à té1, il n•ut ,.. de sacrifice 11oe je ne me suii 
notre frontière .lu Sud, sur le territoire hnpe•é pi-ur aatiafaire ses meindre1 tléiir1. Elle 
cl'un Jtays am! entre deux de DOi alliés. °!'a payé lie ret•ur par l'ingratitude et I" tra· 
Les gu~rres ~ • .rressien sent toutes une h1Hn. 
erre.ur .'n~tlmus1ble. Mais la guerre tle A,rè9 avoir purré m• peine et être sorti de 
Syrie et.ait la ,1u~ d~peurvue tle sens, priun, ie •u• 11u'elle •v•it iéfinitivemeot mal 
la plus ••pardenna .. le tics ruerres. Com- t.e'!r~é et 11u 'elle nait même tlG êtro recu .. illie à 
•ent l' Anrleterre et la f rance hier 1 hop1t1I. 
encere alli.ées. i•SéJtara91es, ava·aen't-elles . La veille lie l'inciti1at, j'elll encore un e11tre· 

t 1.en avec elle et je l'invitai à re,reatlra notre 
P.U en veair a se battre ainsi avec l'a- vie c:emmune. 
c~arne~.ent et la fureu tl'atlYeraaires ir· - S! tu n'u pu pitié lie toi·même, lui tiirje, 
recooc1ltalt}es ? a~nre a notre eafaDt. Tu marches vera oa préci· 

Po~rquo1 beauce•p de jeunes Français pice. Peu.rqu•i . y entrataer au11i la ,auvre Mû· 
sent·1ls tc1119és sur u• ternleire ét bepccel qui e.t 1n11oceate? 
1 

ranger endaat àe h . 1 . • . . . 
a ors "ue leur sacrifice ne •'im 't t .è M•. eure1, 1e u1 pro •ruai con1e1l1 • I d posai en • pr• rea. •11 ce fut en vain Elle tenait à con· 
rien . peur a éfense tics intérêts tie leur t i11uer la vie tléréglée qu'elle av~it choisie 
pat~1e ? Oo'y défendaient-ils? Le soir du drame, noua avion1 pris ~u ralci 

~1 l'en examine la question èe sanr· ~:; ., .u:\11uea ••.m~radea, à Unkapan. Yeu Je 
fro14li, en constate que toute la f t B . 1 et N1 mea~e a Beye1lu avec men co,ai• l' 

0 
• L • &Il e en e11m. ous allame1 au Cardea Bar p•ur 

Cc~rrcnce lnCe••&lt aa fO•verneaeot pauer uno heure. je n'y fu 9 pas plut•t ' t · J' 
de Vichy Il •t f t b• . • M"lc o en re que . · pouva1 or 1ea apprécier 1° ~15 u errem, ea rraade converaatioa avec 
l'nopctrtauce de la Syrie pear l' Angle· i un deune homm~ , Je. pri1i Be1im lie l'appeler. 

(Voir I• •aile en 3111e flGI•) ! veau~and elle vint, Je YOulns la urmooaer à aou· 

à laccu té. •• .,,,• . .. ..~ ~ 
La 111ite àee déltab ut rerri•• s/' 1 \ 

térieure. p!-'{ 1' 1 I.~, 
ENTRS tte•;f';,s' '\ 

Ay<e, 37 ana et H parrnte 11111'•11 ; ~ i 
drux payaannu clu vill11e .le l(urf1~ et ,o'' 

- 1 • • eP t 1,.4 
ae10 , 1v11e•t une centestat••11 L'•"'' 1 .... ,J 
pot d 'une 11ueation è'héritafe• 1011t' .,-, 

111• ~· / tanl renèuf'o aur cltamp•. c<>"'. 1 ; ,i 

uanea d 'A•atelie, ellH 1lt•rt1er'"1 ,IP 1.-;,, 

aujet tt•i leo tlivlult. Ellet ell'~tr 11~ r' 
plicatien 11ui revêtit teut d• .' 11c 1°. 11 
1 D . ,er' ' . v1 . ea 1Hulte1, ellet pa• •if 10• JI' 

fait. Ane, furieou, ble1••. }'lttll t• 40
1 ~ 

Celle·ci, ••na un réflue , rip•• cï111 _.t 
• • 1 f•11 1 p· 111 un c:eup a la f1111re ayrc • 111' r 

aait. Et elle lui arracha le peJ• tc"-'11i'i' 
• f .. • f:t t,rr·-

• ef entira auec UD rr•a• cri. ,. 
dait aboadammant le 1a11f par 111 ~,, 

Il · pir"'. -' ,-a•re, e e ne tartia pa1 a ex •.,,te JI• 
rtt'' r­o .. nt à Hediye, elle fut 1 

,, '' 1 ·..1 
tetfl I• ti;j ,., 100 ,este. Len111te, le•f il• 1,, 

ti1rmu arriv~rent 1ur le• Jil'uJ• .,,.,. ,, 
vieil •'' aui.e 111r le Hl, pri-1 .le•• 11 

,_ 1 • ·1 fjit aaat1 le enr du cr•ps, 1 oe1 
lai•H muer llH met dire· 
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nuit allemand• et la D. C. A. ont La presse tur11ua 1 du faic qu'après l'expl•sien 4ie ln ter· 
altattu 8 4i'entre lei avions anglais as- rible ruerre dctuelle, neus avons poar· 
saillanb. de ce matin suivi sans failiilir, sans une seule errcar, la 

politique 4ie tireiture et 4ie loyauté 411ae 
~ L 'avance aur le front hengrois neus avens suivie pendant la pab Neus 

tef ~ ludapest , 9. A.A. - Le chef de l'E- (suite de la 2me pare) n'avons cédé à aucune invite, à aucune 
·•i.d~ -'"'· ,._. tat major communique : terre qui est enrarée en Méditerranée incitatien, ti'eù 411u'elle vint. Et c 'est 
"r" " l\I No• troupes motorisées cootisiuent en une ruerre 4iéfensive très 4iure. Le grâce à cela t1u'alors que l'Eurepe en· 
""

1 
' 1. QUE l'l'AUEN fait •ue la Syrie pQt se trouver aux tière et une •rande partie 4ie 1' Asie et 1,e• ~ "' leur avance avec plein élan. Elle• tra- , • 

e0I • btrna d d Malte veraèrent le fleuve Sereth. Les déta- mains de l'ennemi censtitoait pour 1' An- 4ie 1' Africtue sent en flammes, 11eus i•uis-
'' ~ht' ar ements e gleterre un rran àanrer taut en 19ales- sons tie la paix. 

11 ,t 11'luent. - Les opérations chemcnh de reconnai111ance dei trou- tine et en Erypte qu'ea Irak. Apprécions ce bienfait et attacàens• t: -~ ijr de Tobreuk. _ L'activité pes s'appro~hèren.t . du fleuve Zbrucz. Teut ea n'aidant pas l'Anrleterre, le neH de teutes nea ferces à cette paix. 
otlc j l . . 1 Noa pertes JD•qu'1c1 ne 1ont pH gran- f•uvernemeat de Viet.y peuvait ebser• Notre reunrneaent • treUYé le 
t 1cf"' ' '· aeriennd det. vu e• Syrie une neutralité nette et m•yen de saunrartier la paix; notre 

't.dll 9, A.A. . ... • ···• Ne. _-.r. rt1olue. li n'en a pas vu la nicessité. La armée, l'arme au poinr, est la gardienne 
·iteff ~!\ lt,~Uartier ( lrCt'S -=- - Syrie est devenue un centre ti'activité de cette paix à la frontière. 
1 el " f •ennes : .. étranrère.Et elle est tievenue aussi un Il y a un treisième facteur auquel 
~· 'Il •rlllatj001 a z •cu•H bombardè- point d'étape po"r lt~ avions allemands neus se•mcs reèevables tle uetrc aitaa· 
~ 1 't d qui se rendaient en Irak. Aleu tfUe Vi- !ien avantareuse : c'est le cite yen cle 

• . ~· ~'lit 1 to rome dans l'ile de Malte - ( chy niait cela, le général Dentz l'a re· l'arrière. 
re1, t ~F .• nuit de 8 au 9 juillet. .. .:~ co11nu et cenfirmt'. leauceup de 4ievein n•us ince•Dent; 
lJo itt ~que du Nord, on 1ignale une 1 Si le geuvernu1rnt èe Vichy avait le premier tie tous est le rèrlement tie 

il ~ e l'artillerie iur le front de COM~IU?\'l.QUES ANGLAIS ~;a décidP tle recourir aux armts de concert notre vie écenen•i411ue. Neus veyeas 
c~r ''>tir'· No1 appareil• ltombardèrent •avec l' Alle•arne, contre l' Anrleterre, j tru'il est des compatrietes aS!oiffés de 

ltat· L'activité de la Luftwaffe cette attitu4ie tie la Syrie eQt été logi· i rains faciles pour 4ievenir rapi4ie•nt 
~t ~t d 1•ns de la place-forte at- sur l'Anfileterre s'est intensifiée 411oe ; •ais cela n'avait aucun sens d'a- riches. Ces convoitises tie 411uelques in· 

1'
1 

1' ta pe1ition1 ~nnemies à àepter en Syrie une attitude suscepti- tlividns. préoccupé!! de leurs seuls iuté· 
~ .i 'lt b d Londres, 9. A. A .- Communiqué des LJ d L 

- "'l ou et es aérodromes à . . . d l'A' . . . . . 11 e e susciter •eaueeup de àoutes et rêts, peuvent treubler l'é;iuililiire de la . 
re ! ~-tette l l't • manulerts e 1' et la secur1te mte- de ca.ser lteaueeup de tort. Il était évi- vie publique et finalement ébraaler notre 
,~ l~lld' t'ca 1 e en provoquant rieur . d 

..iQ 11 le 1 • eut CfUe cela appelait une réactien cle paix. D'autre part, cerhins cempatriotes, 
11'' toii '· 1 L' t• . • • • li d d 1 1 d l'A l C . li ~ ta de combats aériens nos ac 1v1te . aenenne a eman e an1 a a part e or eterre. ttte réaction a cemme si noos ris411oien1 rée e•ent .e 

'' 'battirent 'un appareil' enne- I nuit dernière fût d'une grande éten- eu lien en effet. nous trouver à ceurt de vivres, fent 4iea 

'

\ ._'utre appareil fut descendu due et 1ur une échelle plua grande Et comme il n'entre pu dans le~ previsiens excessives et s'aliian4ionnent à 
u C plans de I' Allem .. ·ne d'entreprendre en 4ies in411aiétu4ies injustifiée1. 
, . A que récemment. . . • . . ce moment la lutt; dans les paragr s de Sengeens en ce••un à tous ces iu· ''le> . Q . l' tt f t d ~\. !'• britai>niques effectuèrent uoique a aque u 1.rigee princt-' la Syrie et tle l'Irak, les forces du gé- cenvénienh et, touiours la main àana la 

~f~lob sur Benghazi et Tripeli. palement contre les Midlands, des néral Dentz !e soat tronvêes seules cen- main, sauvegardens notre paix, appré­
' •itique orientale, rien de spé- bombes furent lâchéea également sur tre l'Angleterre. cions en la valeur,:c•m•e celle d'un ioyau 

triller. dei endroits dans la moitié méridio- Ces nouvelles neus remplissent de incemparable. Plus non• pearrons té· 
fierté. Que netre pays est àonc un pays aoirner de sacrifices inàividuel,. plus 
heureux 1 Que la nation tur41ue est clone la force générale du pays en st , a ac• nale de l'Angleterre et sur un endroit 

de l'Ecosse. Généralement peu de dé­
fât furent fait. et le nombre des vic-

,~-mJ~~è times fut petit. Dans une ville dans 
Il l l'E1t de l'Angleterre quelque1 mai-

~ , 1 son• d'habitation et de• ltootiques fu­
rent démolies. 

Au moins quatre aviens ennemis 
furent détruits penèant la nuit. 

• 

fénéreose 1 crue. 
Et veyez la valeur du elreit : leu 4ies Souvtnons·n•us ties exemple• cle la 

jours vils tif! l'armistice le monde occi- guerre èe l'ln4iépendance ; 41ueiq · nous 
dental, ,roque teut entier, s'était rué fussions privés 4ie teut, nous aveDI 
contre nous, 11•ur nous faire disparaitre. créé cette grande Tur411uie, hon(I ~e et 
Alors, nous aviena mené une lutte dé- respectée. Plus neus éve411ueren~ cette 
sespérée. Nous avions 'sauvé n•tre pays. épo411ue héreique, mieux neus Sf rviroas 
Et nous en avions fait l'unique alui tiu les intérêts de l'heure présente. 
Turc et tiu Musulman. A 18 eu 20 ans 
de distance, le men4ie •ccidental !l'e•tre 

---------------------------------Sahibi: G. PJtlMl 
* * Londres, 9. A. A. -

ministère de I' Air : 
Communiqué du dëehire. l.t cette T ur411aie, 411ui avait été 

le reful'e 4ies Musulmans, 4ievient celui, 
auLoard'hoi, de l'hu.anité tout eatière. 

Umami Nefriyat Midlri ' 
CEMIL SIUFI 

Mardi à midi, deux aviens ennemi• 
approchèrc: ut de l'ile de Wight. lia fu­

D'où cela previeot-il ? Simplement 
Miiaakaaa Matbaa1t, 

Gelata. Günsrük Solcak No.SJ. 

rent attaqué• par nes cha1seur1. Un ~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

pourauivent avec grud 

1- 1 
~ ttte contre la Grande Bre-

'llë 
0~;ta aériennes allemancies 

liith ler les falnique1 d'armes 

' Il '-.i. lea tlépôh de ravitail· 
I._ Ott de Plymouth et dea 
•t llort•nh pour la conduite 

t\ .\~ dan1 les perla de Yar· 't t~"'deen . De nombreux an­
lrloigné da 1uccè1 de ce• 

'.\, 

de nos avions ennemis fut détruit et 
l'autre endommaré. A part cela rien 
n'a été sirnalé. 

La nuerre en Afrique et en Syrie 
Le Caire, 9. A. A.- Communiqué of-

ficiel : j 
En Lybie, activité de patrouiJles. 

En Abysainie rien à 1igoaler.~ ~ 1 
i~ Sur le front de Syrie, !l'avance ver1 

Alep et Hom1 continue avec succès.! 11 

COllMUNIQUEl seVIETIQUE 
l\.' dt, 
,,~, .1 atta411ues contre les 1 L 1... t .11 1 't 

"'t l'A . a .a a1 e a 1a1 rage sur tout 
"'~1111 nrleterre aud er1en· I f 
~ If 8 Portant• ont Hé enre- e ror.t 

1 1~ t g avioni . d Moscou, 10 A.A. - Communiqué mi-
, 1\ loi. en train e 

1 

lit1'i r.- soviétiquf" puliili~ hi"r ~oir : 
tau La bataille • continué de faire rage 

_,, t , )( anglaises ne1 avion• If' 9 1"uillet sur tout le frent oriental. 
~ ~ 1\\ ' 1 ;l' \ '•t <?ou)é d'un c•up por- Les troupes soviéti411ue1 ont effuctu~ 

",. ~ i ~ 'i.t~t lnarchand de 3000 ton- ! avr.c grand succès de violente• contre-
i1 , 1 I~ !rra ' d 

1
.,,), ~'· Vement endommagé , attaques dans les eux secteurs de la 

'~' \ f 1111it d 1 Russie Blanche. 
,, 1'~ .._!)>Ill .u 7 au 8 juillet, une l Les troupes soviétiques ont epposé 
,, """' at1on d' . d t ,c L .... , • avions e com· un ré1iatance cour•nnée de 1uccè1 aux 

· ' I ~ a 11lcc ~· • l d · At d 
'· ~ 1 h, n•1e es epo s e 1 force• ennemie• tendant d'avancer en 
'
1
' .;_ tiga r t 1 f f • • ~- ;/, ·~· "'lai 1 e . e1 ra me.ries direction de Léainrrad. 

111 (' ~ •• "''.l~ anglaise de Haiffa. 1 L'aviation 1oviétique a bombardé dei 
' • If 'ti. 111111 'J '-'bu ' au coura des ten-1 villes roumaines , entre autres le port 

1"' · 1' ~ " ta df t · 1' · · • ' f' ~ ~I lt li ec uee1 par en-
1 
de Constautza et la rer1on petrolifère 

' _,1 1 11 t~,ll;tor•l de la Manche et de Ploesti. 
~,Il' ' th_, ' nos cha1Seur1 ont 1 Les forces ennemies, tentant d'avan-
,rf''ti ~.~t;eurs ennf'mis en ne iJ cer en direction de Léningrad , Minsk 

'• ttu'une seule ma- 1 et Kiev, ont été soumises au très vio-
~t>tli' le n t tir de l'artillerie soviétique. . 

1, '"t ~te, les avions de com- } En direction de Léniograd, les forces 
~lldi1·eté des bombes explo· aoviétiquea ont effectué avec auccès 
\;"t 0

1t~s en plusieura points : uoe violente contre·attaque. 
•.ta t~cidbntale . li y !'- eu 1 Dans les autres secteurs, les Sovié­
'1•ilt le11éa parmi la tiques ont conservé leurs position• en 

' Lt11 Clhaueurt de 
1 com~attant aTec acharnement. 

BANCO Dl ROM A 
SOCIF.TE ANONYME AU CAPITAL DE Lit. 300.000.000 

ENTIEREMENT VERSE .-Réserve: Lit. 58.8ei.OOO 
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Filialec: et corresp•ndant~ dans le mende entier 

FILIA l ES EN TUftQUIE: 
ISTANBUL 

> 

> 

IZMIR 

Teus 

Siè~e principal: Sultan Hamam 

Agence tie ville "A., (Galata) Mahmudiye Caddesi 

Agence tie ville "B., (Beyoglu) lstiklal Caè4iesi 

Mi~ir Fev:zi Pa~a lulvari 

ltancaires. Toutes les filialcs!delTur411uic • nt peur les e pé-

ratiens t1e c • mpensatien privée une erganisation speciale en relations a\·ee 

les princi11ales liianttues 4ie l'étranrer. Opérations tie cbanre - marchan4iises 

- ouvertures t1e cretiit - financements - clétlouanements, etc ... - Toutes ,, 
epéraliens sur titres natienaux et étrangers. 

L' Arenee de Galata dispese ti'un service 1pécial de ceffres-fe rts 
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TELEPH6XE : 24.4.f 0 

T~;LEPH~NE : 2.33.t. 

EN EG '\'PTE : 
1-'ILIALE S l>E LA BRESDNER BANK AIT 

CAIRE ET A ALBXANDR.IF. 



4-- BEYOGLU 

lm,ortant arrivage ~a thé 
Un important lot de thé q11e le mi· 

nistère du Commerce avait commandé à 
l'étranger en vue de satisfaire les be­
soins du pays vient d'arriver à Mersin. 
Sur ce lot, oo a affecté 300 à 408 cais· 
.sea à Istanbul. Le ministère ayant donné 
par dépêche l'ordre lie les transférer en 
notre ville, en s'alteoci à leur arrivée 
àans 2 jours. 

Le Bureau pour le contrôle des prix 
a entamé dès à présent 1e1 pré,aratifs 
pour la distriDution du thé au ftUblic. 

800 sacs ie café sent attendus 
La répartitien du dernier conting~nt 

de café arrivé en notre ville n'avait pas 
été faite en t .. oant compte du chiffre èe 
la population de chaque COrA·nane. Ainsi, 

· dans les communes lei plus penplées, le 
public s'est trouvé à court de café. Un 
neuveau lot de 800 sacs a été alloué au 
vilayet. Et la ciistriltution sera re,rise. 

Les achats ie laines 
Nous lisons d ns le cVatan• : 
Suivant les nouvelles re~ues par cer· 

tains commerçants en laines, tant en 
Anatolie qu'en Thrace, les experts de la 
Sümer Bank ont precédé avec beaucouft 
de lenteur, cette année, dans les zenes 
de pn Juction. Da ce fait, certains né· 
gocian' .i ou intermédiaires qui, eux, ont 
fait d igence, ont pu !l'auurer avant 
eux e à prix réduits une rrande partie 
cle la '>uvelle récolte. Or, la Sümer 
Bank l acheté, à h.tanbul, à des prix 
supéri •rs de 25 à 31 pts. à ceux prati· 
qués f r les zones de production. Cet 
état de: chose a eu pour résultat une 
augme tation du prix de revient de la 
aine, 1vrée aux fabrique1. 

Jeudi 10 ... 

Choses dites et. . . inédites 

Le Kaiser Guillaume Il 
Syrie en Suivant l~s ren eignemenh 

1ur les intérenés, depui5 la uison de 1 

la tonte 1u~qu'à ce jour, les r.xo•rts n'ont 1 •it 
guère acheté e.1 Thrace que 10~ à 150000 Avant l'arrivée de !'Empereur d'Alle- pais il parut s'in' 'resser I ifo•1 

t?nne! ?c rnarch 1ndi~ : un iteul de' gros· magne ~u. ~o~t ~Htan, dès .l'été. 1898, a 1x choses lihana1 .. 5, se P :i Id 
s1ste! d lstanb1~l a fa.•t. l'acttuisition de 

1 
une achv1te f7:ml se man1fe~ta1_t èan1 stévdé~it~s ci'un i~in r

1
a1re p~loP~ 

conhnr oh tres ~upeneurs. tous les dems1n !S en vue dt' lui reserver er 1sa1t UIJ arret p u1 e 
Le principe ayant été ad:>pté de ré- une gr•ndiose réception. enfin, prenonça cette _phr;; rif' 

èuire au maximum les prix des etoffea Feux d'artifice N:!~;~ \taisant la miun 
et tles m1nufactu1 e•, on souhaite q Je les , . . . . . . 1 f'# 
i~t~reués puÏ!Hent témoig11er de pln!l d'ac· ~eux d art1.f1~~s, illura1_nahons, dece· 1 Votre pere Franc• ,, 
ttv1té dans lei a~hats. rations des ed1f1ces pultl1cs, des i 1:-es, reçu le mien lors èe S

911
•0 or 

f 
tout avait été soitneusement étudié et u:1, voas me recevez •0~,r' 

leS p6rcel~inaS de Kütahya préparé. Des mâts, des arc~ de triomphe, j'espere 4 ue votre fils rec J 
U f . d f d~ l 

1
,. des motifs déceratifs -m11dèle<J parisieni fil' un peu ,111s tarci. d'•~·1 ~. 

d t 0
• c~~ rre a ~t .'° -P o~a rie tn· - avaient été dressé•; des drapeaix, des cL'incident parait tout ,,;. l~a 

u> rie - a perc_ aine, q~• • ut une écu!nons et des bar1niè•e' aux couleurs médiecre impertance t _le e'tr' s . .' 
branche ~Œrement to~q:.1.e d artisaon.t, ,e des iieu-c pay,, avaient été placé9 et ar· r 1 " 
m .. ure. Kutahya en etait le ce ni re. Le b-r~" torique semblerait dev

01 p~• •er 
d · · H f' M "' -~· g;! parmi ceux qui éch:1.~ f; t0 

Mr?ier mai.tr~·~uvrier, a IZ ehm_:i L'ingénieur de la province, F ranclc A.1- h ratll ·• 
Em10 est tlecede dur t l d ~ureu,ement aux: souv~ e '" "eii 
, : , an a guerre .~ berto, s'était chargâ d'illuminer la mon- présidents ~"' la Re'pabhftll "t .. 

l lnàependance. Il n a ,lus eu de conh· tag 11:' iJr! · l d · "- '' t S . d . . - e orarma ! e mon pere. où ils n'cmt rien à àire•· 1·1-" '•el f u~ eu~. es odeuvr
1
e•, .r

11
epan ud~sl a pro· Les h1uteurs du Liban, visibles da ,.;. 

ust•~ 1usttue • an es v1 a~es a entour, pe»rt de 8:yreuth, oil l'f.'llpereur devait J'em,runte ces phrases 
111

L• 
foot11n~s, revetement ex~ér:eur de• murs 1 passer la nuit à bord du yacht imp~rial Monsieur GeorJ.eS Gaulis : 

1 

11d 
des m~mons, etc ... sont a 1 ab1'1dOQ. Et 1 r:Joh•nzoll•r1t s'e" 1 • • t d'un Empire• (Librairie ArrtJ'ra'f• , . • cz , .. ... , c a1reren comme par h 1 t• i 
en n a pas cree un nausée pour les L t t • ·r· · 103, Boulevard Saint-Mie e • fill 
recueilli,. I 

1 
eochuan ~œen G. p_a

1
o
1 
orami

11
nngru iqu_e qui la 

. ent ou51a,ma 111 aum'!I et son epouse qui continue en ce, terr11es . 11 11111• 
Das Anglan de pu>age o:it offert de Augusta-Victoria. récit 1ur le sejour cie Gua • 

payer aa poids Je la Lstg, les magni· Afin de se rentlre un com,te exact de Liban: 
fi41ues ftercelaines qui receuvrent le l'effet qu'allait prod11ire l'embrasem.:nt cPuis il (l'f.npereur) e:~o I 
fmibrab• àe la mosquée Saray caiaisi, I g!néral ~u. ~~ban, o.n avait procéd~ à par Beyrouth, nen sao~ , 11 .i 
qui datent de 2 1ièeles. une c repehholl • a Mar Abda (versant dans la traverJée du Ltb eO(I' 

Alor1 qu'autrefeis 200 famille avaient opposé a~ Palais cle c Belteddin •. ré,'·i· eond h.>mœage eu rouver" 
des ateliers pour la protluction de céra· ~ence estivale ~u geuvernear) ou ~ e· pa~a. 1 
miques, c'e9t à p .. ine s'il y a encere 2 leve le ~o~ast~re ?e cMar Abd~ (Saant- M 68~ 
eu 3 persoanes qui se consacrent à cette Abda:-d1nunuttf • Abdallah qui corres- Les racontars de . ·.,., YJ 
fornae d'activité artisane. pond a '!'héociule). . , < ••• Peur quelles r115 _.p~ ' 

Toutefois, on annonce que le vali de 1 C~ ~a~nt a le P•11veir d assurer une gouverneur s'est-il tartt foi 4
•• 

Kütahya s'est émo de cet état de choses posterite a.u~ cooptes aans ~nfa~t ; le.s devant de l'Empereur, '"-
et a décidé de prendre des mesures \épouses des1reuses de de'":en1r mere, tlo1· pend uaiquement d~' i oorv: 
pour faire rl"naitre l'industrie céramique t ven~ passer tout.~ une nuit en. contem· protectrices et pourrait ·!? C 
dans 

118 
province l plahon devant l 1mage du Saint maro- lemar•e et son souve~•1 ~ ~1 1 

' ni te. Je faisais souvent àes ascensions- qlle je ne puis m' exphq~t, 1 f ..:! Î' 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ promenades en ce lieu béni; k gen· comp~ndreen ce 1i o~e- ~] r 

L'Amér" q t 1 1 darme qui m'acceapagnait au cours de rai plui tard et 00us 1 •• 1~...1 '-

La dissolution des partis 
en Hollande 

Berlin, 9 A.A.- Par suite de l'ep· 
position acfr .. e et ouverte èes partis po· 
litiques et surtout des membres de ce 
parti, coDtre la puissance occupante et 
contre le nouvel ordre conç·1 par l' A.I· 
lemagoe, le commissaire spécial Seyss· 
Inquart a défendu toute activité peliti· 
41ue en Hollande et dissous les partis 
politiques. 

Seale le mouvement de Mussert Natienal 
Socialiste Hollandais, reste légal. 

La Turquie assume la 
pretection des intérêts 

français en URSS 

Ankara, 9. A. A. - Le g-ouverne· 
ment français ayant pri~ le r•uverne· 
ment de la Répuitlique turque d'assumer 
la protection des intérêts françai1 en 
U. R. S. S. le gollvernement turc a ac· 
cep té. 

Procès de presse 

M. Ahmet Emin Yalman 
est ac~uitté 

A l:i. suite d'un article qu'il jugeait 
insultnt à sen érard, puàlié par M. Ah· 
met Emin Yalman, dans le cVatan•, M. 
Nadir Nadi loi avait iDtenté an procès. 
L'affaire était venue devant la Sème 
Chambre pénale du tribunal essentiel. 

- Considérant que l'article en cause 
faisait partie d'une série d'articles du mê­
me genre paru1, à peu itrès simultaaé· 
ment, dans divers jeurnaux, le tri· 
l:iunal a estimé qu'il y avait en l'occur· 
rence aae polémique pouvant être assi­
ailée à ane centroverse littéraire. Et il 
!.!:qaitté M. Alamet Emil\ Yalman. 

t! Les eonstructions navales 
aux Etats-Unis 

Wasltington, 10. A.A.- Le chef da 
Bureau Naval, l'amiral Rebinsgn, a dé­
claré àier qu'en 1944 les Etats-Unis 
seront à même de construire 100 navires 
de guerre par an. 

1 U9 e a guerre' mes moindres d ' placements, m'avait (M · Gau 1 •t:" ,,._ rons1o. ons1enr 01111 

la sarabande des dollar' seu.fflé à l'orei!l~. qae les voeux .... des que l'Allemarne etait 11t ('•- A.: 
W h" t 

10 
A A L ét . mornes arabes n eta1ent nullement etran- Graodea ftuissance~ .to,, l• t.'le 

J Pasé'?dg ont' • · 
1
·t- Me •Eecrl &1re ren à ces miracles de la conception! · · · cf bl oO• li" '• au r s1 en "'ooieve • . ar y, a e_ta1t m aspenaa e p cita (,1 . ·~t 

d_éclaré hier que le Pré1itlent a l'inten-
1 Répétition gênérale bon ciu roavero~ur •''

1 
1 

tien de demander au Conrrès de nou· c On .expliqae . P
0

t[e 11
1 '~ 

veaux crétlits en vue de l'application cie Sur le terre-plein devant le couvent pa~a a mis cette anut "'jt ~ ~ 
la loi s11r le prêt et la location pour ~n mit le feu à un tonneau rempli d'une licate io!list nce à rece J11' ~ 
lac:iuelle une somme de 5 millards de mixture spéciale. Du jardin suspendu de reur d' Alle marne a~c:irtl : 
dellars a été 4éià accordée. !'Antique Cltâteau de l'Emir Bëcbir, èe re!pect extraord

10 
1 I 

BI.en •ue M E rly ' "t pré "sé men père et moi a.uii.tâmes aux vomis· ut atr ~ . a n a1 pas c1 < Naeuna pa~a ve. Je I 
le montant fies nouveaux crédits, on 1ements de ce volcan factice. d "l mais a t 
croit savoir dans les milieux 9ien infor- La liaison avec <Mar Ab.fa> s'effec· leeLib;n.cÎl:e ,i:111 e oo"::a 
aés qu'il a'arira d'un nouveau montant tuait par sonneries de clairon à défaut tionriaire ottomao et ët'', 
de 7 millards èe èellars. ' de téléphone et d e télégraphe optique. Constantinople. ~eut·; 1 

L
,- t• "f , d • - Garde à vou !... venu à faire croire toot ac IVI 8 8 l'aviaflon - Feu ! que c'était le Liban •oo' 

de l'Axe - Cusez le feu 1 l'accueillait en sa per•c'' .J 
- Rompez les rang• 1 < Erreur profondt>, '"' 

s~rlin, 9. A. A. Da O. N. B. : C'est par le truchement de ces " ap· pète, les M.aronites "e 
Depuis de•1x i"ours, les avions allemaods pels, -.ut; l'on accentuait ou que l'on di· · d h 11 tts e c ez eux •· ..i v 
et ita'ien~ témoignent d'une très rrande ain~ait l'.io~enaité d~ foyer 4ont les flue- s. , ... 
activité cie reconnaisaances en Afrique tu~hens eta1ent se1gneosement chrono· ~ 
èu NorCi, aur les positions anrlaisee, 

1 
metrées. • ' ' 

Ces vols ont été étendus à toute la Mé- 1 Mon père s'étant déclaré trè! satisfait La nouvelle Constitut10" 
diterranée, jusqu'à Haiffa. Et des réaul- de l't'xpérience, l'on a'empr!!ua de fa-
tah importants ont été obtenus. 1 brique1 et de remplir de a.11llitm1 de ba· --- rf1'' 

rils que l'on posa ~tir toutes le• collines Un exposé dLI 

1 OO iij surplombant la racle de St·G:orres. "11 
.. .~ ~b 'TM:.! C'.es.t ce spectacle inédit q11i ~ut ré- Péf 81 

· i..n p ,&tg_ serve a l'empereur d'Allemagne a l'ec· -·~ c;,t' 
_ a • _ Il easion d~ sa première soirée daas les Vichy, 9. A. A. - 111 de ~ 

. eaux 21ynennes. 1 . • d coo'0 11et 
Istanbul, 9 Juillet 1941 • . a conshtuhon u 11 ,,t. , 

Sivas-Erzurum 1 '>O ,0 Une reception chaleureuse réunie hier à Vic~Y ~e( 1 cl 
C H E Q U E S 

- · · . . . . séance afin de d1sc11 "ell~ 
Gu1llau111e Il el l'lmoeratrace ont ete f d ' t d la poil I' 

Cha ,, E' t 1 7 b 1898 . 1 on srneo aux e J' ___ a.cime- ·erme un reçus e novem re p.r mon pere d l'E" t f !lis ii" 
S l en gare d' Al,. p. Le train - une ficelle- e ta • ranç :taio p''1.1 e'J, 

Londres 1 ter in1 5•24 reliant B~yrouth â i)arnu, s'arrêta une Le marecho.I P~ collf!I " fo# 
New· York 100 Gollart 13t.0250 vingtaine de minutes dans cette station ~t p~ononça un dis jociP'! ": 11 
Parâ• 100 Franc1 pour permettre à la machine de ma!ioea· il developpa les pr stit1Jl 1:0if'~ 
Milan 190 Ures vrer. de la nouvelle Coa 1 otl oei• 1 - une nouvel c f 
Genève 100 Fr.Soi11•• 29.6875 <Le couple imJ)érial desc~odit de l ; t d • e'lé110"t• 

d l
, . l re evemen e.. 1, 

Amsterdam 100 florins wa~•n pHr preo ra une ere~~ c~ : ment la natioa. t P 
Berlin 100 Reicbimark lahon. Un ca:ap tle tente• avait ete 2 L f tio!1 e "i' 

dre5Jé sur le qui cle la station et · - a ormai,sta"ce ot' 1 
Brux"1loi 100 Belru teut anteur 11 milice ftré,entait les d'ua no~velle 9~ difré''·o• 1

, 
Athëne1 lOO Drachm.. armes Qainze mille Libanais mandés sera radicalemen fre

1 e' I' ' ·t 't 1 t sao9 1 11 
Sofia 100 Levas sp~cialement occupaient les deux e at e mo eur ··"" t • - ' b"l"t· ~ l'.anca.. " 
Madrid lGO Pezeta1 12.9375 côtés 4ie la voie et poussaient les poosa 

1 1 
e 1:1e · 9edl' 1 

Vareovlci 100 Zlotis cris de rigueur. Les drapeau flot· , 3. 7" Le rétFb~~cc· eCI 4 
taient au veat les cclairons son· l avenir de la r oP'i r' 

Baàapost 100 Pengo1 ' L · h l ,•occ dé'• 1~ naieot>, et comme tout cela sa pas- e marec a t ''' r 
lucareat 100 Leis s~it dans un beau paysage, en pleine fér.ents problèmese j 111 f Ill 

Belrrsd 100 Dinan 3.153C cote dominant Beyrouth et la mer, qui se formera d E:t•
1 

Yeîiohama 1~ Yens 31.U75 Guillaume II était de bonne humeur. nale devra être uo 
Stockholm 180 Cour, B. 31.0050 11 décora de sa main N:ioum Pacba, hiérarchique. 


